RÉSUMÉS 

Jean-Pierre LENÔTRE (France)

CONFÉRENCES : 
1. La presse en France en 2006.  

La presse écrite quotidienne est en grande difficulté. Le modèle économique du secteur connaît un bouleversement complet qui met en péril de nombreux titres et non des moindres.  Le financement de la presse écrite et ses limites. Les grands titres de la presse nationale et régionale.

Les nouvelles formes de presse : les "gratuits" et internet. 

Bilan provisoire. Chronique d'une mutation annoncée. 
2. La langue française au tournant du siècle.
La langue française en ce début de millénaire. Chronique d'une évolution évidente qui provoque un débat : 

- la langue française, a-t-elle plus évolué lors des vingt-cinq dernières années que tout au long des décennies précédentes ? 

- comment expliquer le désintérêt largement manifeste pour l'écrit, la belle langue et le style ?

- notre langue, sa grammaire et son orthographe sont, depuis une trentaine d'années, l'objet des attaques répétées de certains qui les trouvent trop compliquées, trop contraignantes. Face à eux, les résistances commencent à se mobiliser. Un combat d'arrière garde ? Perdu d'avance ? En conséquence, quelle langue enseigner ? 
ATELIERS :
1. La presse en France en 2006.
Quelques pistes pour trouver sur internet des textes de la presse quotidienne ou magazine française destinésd à un usage pédagogique. (nécessite un ordinateur connecté à internet).
2. Étude d'exemples de dérives lexicales et syntaxiques dans le français contemporain. 
 
 3. Que faire avec un prof étranger de passage ?
 Recevoir un "locuteur natif" au sein d'une université russe est une occasion intéressante qui permet de motiver les étudiants ainsi que de faire le point sur la langue effectivement parlée dans la France contemporaine. Est-ce aussi simple et aussi facile qu'il y paraît ? 

Chronique d'une expérience de plus de douze ans en Russie. Moments de bonheur et instants de déceptions. Quelques pistes pour mieux utiliser cet "hôte" parfois dérangeant. 
4. De quoi parle-t-on en France en ce moment ? 
Les grands sujets de l'actualité française en parallèle avec un journal télévisé récent. Faits divers, politique intérieure et politique extérieure. Un court journal télévisé suivi de la présentation des sujets traités et de commentaires lexicaux et thématiques, destinés à situer ces sujets dans l'actualté française du début de l'année 2007. 
Janine NEBOIT-MOMBET (France) 

CONFÉRENCES :  
1. Littérature du jeu, jeux de littérature : le mouvement Oulipo.
Dans les années 60, en même temps que se développe le "nouveau roman", apparaît une autre tendance dans la littérature avec la création du mouvement OULIPO (Ouvroir de Littérature Potentielle), qui regroupe à côté d'écrivains français comme François le Lyonnais, Georges Perec, Raymond Queneau , Jacques Roubaud, l'Italien Italo Calvino et l'Américain Harry Mathews.  À l'inverse du subjectivisme du nouveau roman, les recherches littéraires d'OULIPO se fondent sur les contraintes esthétiques, les structures du jeu et l'évolution contemporaine des mathématiques. Il en résulte des textes extrêmement variés et originaux, des prouesses linguistiques, dont l'aspect ludique va de pair avec une infinité de références culturelles. Les auteurs les plus "marquants" étant en France Raymond Queneau (Zazie dans le métro, Cent mille milliards de poèmes, Exercices de style) et surtout Georges Perec (Les Choses, prix Renaudot en 1965, La Disparition, La Vie mode d'emploi, prix Médicis en 1978).

Cette conférence pourra être complétée par des documents audiovisuels (vidéocassette, CD, CD-Rom) en ma possession.
2. Le marquis de Sade, un logicien de la déraison.
Passés de l'Enfer de la Bibliothèque Nationale au rayon librairie des Supermarchés, les écrits du Marquis de Sade présentent un intérêt philosophique que leur côté scandaleux a trop longtemps occulté. Il fut en effet l'un des rares philosophes athées du XVIIIème siècle, opposé à la Terreur et contempteur lucide des inégalités de son temps. Cette partie de son œuvre mérite d'être connue.
ATELIERS :

1. Quelques pistes pour éviter les contresens culturels  ( niveaux de langue, translittérations, anachronismes, termes techniques… )

2. Sur l' Image de la Russie : La Russie dans la littérature française de la deuxième moitié du XIXme siècle à partir de textes de Jules Verne, Alexandre Dumas, George Sand, et quelques autres… 

Laurent CHARRIER (France)

CONFÉRENCE :
  La France et les Français au vingtième siècle, la quête d’un idéal républicain.

La chute du Second empire a permis aux Français de mettre en place un nouveau régime politique, la III ème république. Français, françaises ne vont cesser pendant le siècle qui suivra de construire la France autour des valeurs choisies, chères aux idées prônées par les pères fondateurs. Néanmoins, c’est parfois dans la douleur, que l’idéal républicain se construira, un idéal parfois malmené et peut être fragile.

ATELIER :
Étudier le film  L’Auberge espagnole de Klapish  en classe comme une approche d’étude de l’Union Européenne

Les programmes scolaires demandent d’étudier et d’approcher l’Union Européenne en classe. Le film L’Auberge espagnole soulève des questions intéressantes sur la complexité des pays membres à vivre, cohabiter ensemble dans un projet commun. Comme Xavier, c’est plein d’espoir  que les pays rejoignent cette Union, mais comme Xavier, les rêves sont parfois difficiles à réaliser. Ce film qui a conquis un vaste public est une source intéressante pour  aborder l’Union Européenne avec des élèves de tout niveau scolaire

Isabelle ROUSSEAU (France)

ATELIERS : 

1. L’entreprise française : le rôle de l’assistante de direction


Un chef d’entreprise n’attend pas seulement d’une secrétaire qu’elle sache présenter un document informatique ou rédiger un courrier, mais qu’elle soit une véritable « assistante ».

À travers cet atelier, je vous propose de découvrir les missions essentielles d’une assistante de direction qui se regroupent autour des mots suivants :

- Accueillir 

- Gérer l’information

- Communiquer

- Organiser


Nous découvrirons ensemble quelles tâches, mais également quels savoirs, savoirs-faire, savoirs-être, se cachent derrière ces mots.


À ces missions communes à tout(e)s les assistant(e)s de direction, s’ajoutent des missions associées en fonction des métiers et/ou de l’entreprise. 


Des exemples concrets, ainsi que des documents authentiques, permettront de découvrir la réalité des assistant(e)s d’aujourd’hui.
2. Le développement d'un territoire : La Vendée, un département atypique



La Vendée évoque à beaucoup de Français et Européens les vacances familiales avec villas aux volets bleus sur fond de plage de sable fin et d’océan.


Mais la Vendée possède également une histoire entrepreneuriale étonnante. Après une histoire mouvementée, de longs siècles agricoles, le département connaît, depuis 50 ans, un développement ininterrompu  avec une entreprise pour 17 habitants et un aménagement du territoire soucieux de la qualité de vie. On dit que « l’usine est dans le pré ».


Après une présentation générale du département de la Vendée (paysages, population, économie, culture), l’objectif de l’atelier est d’essayer de comprendre les particularités de ce développement économique lié à l’aménagement du territoire, mais aussi à l’histoire et l’environnement, au travers de parcours d’hommes et de femmes Entrepreneurs qui font référence en France, en Europe et dans le monde pour certains

Florence GUÉRY (France)

CONFÉRENCES :
1. LA FRANCE FACE  À SON PASSÉ 
La crise des banlieues de novembre 2005 a mis en lumière l’échec de la politique d’intégration française, la panne de l’ascenseur social, les discriminations à l’embauche….

Les historiens, les sociologues ont opposé deux grands types d’explication : la première d’ordre sociale, résulterait du chômage, du phénomène de ghettoïsation qui toucherait ces jeunes et leurs parents issus de l’immigration ; la seconde, et c’est celle que nous analyserons plus profondément, montre une crise d’identité profonde de la France.

Pendant longtemps, la France a exporté ses valeurs, la France faisait rêver. 

L’idée républicaine a fonctionné, en France, comme une puissante religion civile intégratrice. La relation à l’égard de la république était affective, on lui devait tout.
Que se passe-t-il aujourd’hui ? Les termes de « communautarisme », « séparatisme »,  « multiculturalisme » s’invitent dans la presse, dans le débat électoral de la campagne présidentielle.

Certains jeunes, en effet ne sont  Français que par la possession de la carte d’identité et non par l’esprit, encore moins par adhésion.

Le problème de ces jeunes n’est pas tant qu’ils relèvent d’une culture différente de la nôtre, qui ne serait pas reconnue, c’est qu’ils ne savent pas de quelle culture ils sont .

Ils ont perdu leur culture d’origine, celle de leurs parents, auxquels ils ne veulent pas ressembler mais ils n’ont pas acquis les clés de la culture d’accueil où ils ont à vivre.

Mais comment pourraient-ils s’intégrer dans une France qui doute d’elle-même, de ses valeurs, dans une France qui ne s’aime pas ?

D’autant plus qu’on a remué chez eux, et contre la France, des souvenirs reconstruits de l’esclavagisme et du colonialisme. Les Français seraient racistes parce qu’ils ont été des colonisateurs.

La culture du ressentiment s’est installée. 

On assiste désormais à une confrontation des mémoires catégorielles.

Face à ces revendications, le gouvernement réagit de façon contradictoire. : dune part, en 2001, la Loi Taubira », porte reconnaissance de la traite de l’esclavage en tant que crime contre l’humanité » et d’autre part en 2005, une  loi reconnaissant les aspects positifs de la colonisation est votée au Parlement, déclenchant  des débats passionnés en France et dans les anciennes colonies. Tout ceci, pour aboutir finalement à l’abrogation de cette loi.

La France donne l’impression de réagir aux pressions des différents lobbys plutôt que de favoriser les discours fondés sur la réalité historique.

2. 
DÉSIR D’ORIENT DANS LA PEINTURE  FRANÇAISE DE LA PREMIÈRE MOITIÉ DU XIXe SIÈCLE :

L’orientalisme est souvent vu comme la projection des fantasmes des Occidentaux  sur  un Orient imaginé . . Delacroix et son œuvre pourraient prouver le contraire. En effet, sans son voyage au Maroc (1832), l’inspiration de Delacroix serait  essentiellement restée littéraire et historique. En découvrant des paysages, une lumière, des personnages qu’il avait jusque-là rêvés ( La mort de Sardanapale), son œuvre s’est enrichie d’une réalité vivante qu’il a passionnément observée. (Femmes d’Alger dans leur appartement, Moulay Abd-er-Rahman, sultan du Maroc ; les Carnets) .

L’Orientalisme a donc servi à un rapprochement des peuples et à une meilleure connaissance de la culture de l’Autre..

La science a aussi servi de vecteur de découverte : à l’époque où Champollion traduisait la pierre de Rosette , il était décidé de dresser Place de la Concorde, l’Obélisque de Louksor qui témoigne de l’exceptionnelle amitié entre La France et l’Egypte. Une formidable aventure et le début d’une nouvelle science : l’ Egyptologie.

ATELIER :
1. L’IMPRESSIONNISME ET LE JAPONISME : ÉCHANGES CULTURELS ENTRE LE JAPON ET L’OCCIDENT 

La peinture de la seconde moitié du XIXe siècle est marquée par la naissance d’un nouveau mouvement pictural,l’impressionnisme. Cet art qui semble « si français » par ses  thèmes, ses coloris, témoigne également de la découverte, grâce aux marchands, des estampes japonaises. Monet les collectionnera et en tapissera les murs de sa salle à manger à Giverny .

Lui et Degas utiliseront systématiquement dans leur peinture, une mise en page novatrice empruntée à celle des estampes japonaises. L’influence de la culture visuelle japonaise et de ses motifs traditionnels se retrouvera dans la peinture mais aussi  les arts plastiques et décoratifs du début du XXe siècle.

Aurélie CLAERR (France)
ATELIERS : 

1. La formation continue en France. 
Objectif de l’atelier : Permettre aux participants de comprendre le système de la formation continue en France, très en lien avec l’environnement socio-économique, d’en connaître le fonctionnement, les acteurs et l’organisation. Découvrir les actions de formation proposées pour des publics ne maîtrisant pas ou peu le français
Démarche : Exposé à partir de schémas, documents remis aux participants. Échanges centrés sur les demandes et questions des participants
Programme : Introduction sur la situation socio-économique en France. Bref historique. 
Description du système de la formation continue à partir du « Manuel destiné aux professionnels de l’orientation professionnelle » (Systèmes, théories, Pratiques et termes de cinq pays européens), élaboré dans le cadre du programme européen Leonardo da Vinci (www.glossary.ambernet.lt/documents/contents/manuel_FRE.pdf)

 Illustration par la présentation de l’IFPA : présentation des actions proposées et en particulier pour des publics ne parlant pas ou peu français, commanditaires et clients, types de publics formés. Comparaison avec le système russe grâce aux échanges avec les participants.
2. Comment prendre en compte les difficultés linguistiques dans le cadre de la recherche d’emploi. (Cet atelier peut venir en complément de l’atelier 1) 
Objectif de l’atelier : Comprendre le contexte dans lequel peuvent être proposées ces actions. Permettre aux participants à l’aide de présentation d’outils, de comprendre les démarches pédagogiques que nous proposons pour aider ces publics dans leur recherche d’emploi

Démarche : Exposé à partir d’exemples. Pédagogie participative et interactive autour de la présentation et l’utilisation des outils présentés

Programme : Présentation du cadre dans lequel sont proposées ces actions (types d’actions de formation, types de publics). Quelle aide pédagogique et quelles ressources sont utilisées ? L’aide à l’expression, la compréhension des codes socio-culturels, les actes de communication relatifs au milieu professionnel, le développement de la créativité pour aider à une meilleure insertion professionnelle, avec pour support, notamment une réflexion sur cette thématique en cours à l’IFPA avec un organisme de formation allemand. Exemples concrets d’outils utilisés.
3. Découverte de la région de Franche-Comté. 
Objectif de l’atelier : Faire connaissance avec la région de Franche-Comté 
Démarche : Exposé à partir de brochures et documents réels. Échanges

Programme : Présentation de la région d’un point de vue socio-économique, géographique, touristique (gastronomie, monuments, villes…), de son organisation administrative. Échanges avec les participants
Bruno LOMBARD (France)

ATELIER :  Utilsation de la vidéo en classe de FLE : un outil secondaire ?
Cet atelier aura pour finalité de montrer, à travers des exemples de fictions et

de documentaires, comment tirer parti de l'outil vidéo trop souvent présenté

comme facultatif alors qu'il peut occuper une place centrale dans un ensemble

communicatif classique.

Deux précisions supplémentaires : il ne faut pas plus de 20 personnes par atelier d'une part ; d'autre part il s'adresse plutôt à des enseignants ayant en charge des élèves de 15 ans et plus.

Marie-Jacqueline REYNIER (France)
ATELIERS :
1. Les traditions et les spécialités provençales : la crèche et les santons, les calissons et les vins, Noël, les rois et le carnaval.
2. La maison de couture de Christian Lacroix. 

Serge PETIT (France)

ATELIER : Comment fonctionne la France ?
Les divisions administratives et politiques en France

La Commune :

· Communes de moins de 3 500 habitants :

Le Conseil Municipal : Élection au suffrage universel direct, scrutin à 2 tours.

Le Bureau Municipal : Élection par le Conseil Municipal du Maire et des Adjoints à 
la majorité.

· Communes de plus de 3 500 habitants :

Le Conseil Municipal : Election au suffrage universel direct, scrutin de liste proportionnel partiel à 2 tours.

Le Bureau Municipal : Election par le Conseil Municipal du Maire et des Adjoints à la majorité.

La Commune est une division à la fois administrative et politique.

Les Communautés de  Communes :

Elles regroupent les Communes d’un même secteur géographique.

Elles sont administrées par le Conseil Communautaire qui regroupe les délégués (en nombre variable selon les Communautés de Communes) élus par les Conseils Municipaux. 

Il s’agit donc d’une élection par un suffrage indirect.

Les Communautés de Communes ne sont pas des divisions administratives (et politiques ?).
Il existe au niveau des villes l’équivalent des Communautés de Communes appelé Communautés d’agglomérations.

Les Communautés de Communes sont regroupées au niveau géographique en Syndicats Mixtes. 

Les délégués au sein des Syndicats mixtes sont élus au suffrage indirect par les Conseillers Communautaires. Le nombre de délégués varie selon l’importance de la Commune qu’ils représentent.

Les Cantons :

Ils sont constitués par un ensemble de Communes d’un même secteur géographique.

Les électeurs et électrices de chaque canton élisent au suffrage universel direct scrutin uninominal le Conseiller Général du Canton.

L’ensemble des Conseillers Généraux au niveau d’un Département constitue le Conseil Général du département (parfois appelé Assemblée Départementale) 

Les cantons sont des divisions administratives (sauf dans les villes) et politiques.

Les Syndicats de Communes :

Les Communes peuvent s’organiser en Syndicat de Communes appelé :

-Syndicat Intercommunal à VOcation Multiples dit SIVoM (par exemple : construction et ramassage scolaire)   - ou Syndicat Intercommunal à Vocation Unique dit SIVU (par exemple une seule vocation comme le ramassage des ordures ménagères).

Les délégués sont désignés par les Conseils Municipaux adhérents aux dits Syndicats. Leur nombre varie d’un syndicat à l’autre et en fonction de l’importance de la Commune qu’ils représentent.

Le Département :

C’est une division à la fois administrative et politique.

Le Département (aspect administratif) est administré par le Préfet. 

Personnage désigné par le Gouvernement.

Le Préfet gère les services de l’Etat (à l’exception de la Justice, l’Education Nationale, les Finances, la Défense et les Affaires Etrangères). Il est responsable des Services opérationnels tels que les Services de Secours et d’Incendie. Il représente localement le Gouvernement.

Dans un département il existe des divisions administratives : les sous-Préfectures.

Les sous-préfectures sont administrées par un Sous-préfet, personnage nommé par le Gouvernement qui est sous la tutelle administrative du Préfet, il représente l’État.

Le Conseil Général (aspect politique) gère les services qui lui sont propres, il établit son budget propre. Pour le faire l’Assemblée Départementale perçoit des dotations financières de l’État et prélève des impôts.

La Région :

C’est une division à la fois administrative et politique.

La Région (aspect administratif) est administrée par le Préfet de Région.

Personnage désigné par le Gouvernement qui a sous sa tutelle les Préfets de département.

Il gère les services de l’État dans la Région (avec les mêmes exceptions que le Préfet). 

Il assure la coordination de ces services et gère les crédits déconcentrés de l’Etat, et les crédits Européens.

Le Conseil Régional (aspect politique) est une Assemblée élue au suffrage universel direct scrutin de listes départementales à la proportionnelle au plus fort reste. Elle établit son budget propre.

Pour le faire le Conseil Régional perçoit des dotations financières de l’État et prélève des impôts.

L’Assemblée Nationale :

Elle regroupe les Députés qui sont élus au Suffrage universel direct à 2 tours. 

C’est un scrutin uninominal avec 2 noms un titulaire et un suppléant. 

Le suppléant remplace le Député si celui-ci est nommé Ministre ou s’il meurt.

Les Députés sont élus dans des Circonscriptions électorales dont les limites peuvent être modifiées par le Ministre de l’Intérieur. 

Chaque Département comporte plusieurs circonscriptions électorales qui sont fonction du nombre d’habitants.

L’ensemble des Députés forme l’Assemblée Nationale qui est une structure politique.

L’Assemblée Nationale vote les lois, fixe le montant des impôts et administre le Pays (exception faite des domaines réservés du Président de la République : affaires étrangères, déclaration de guerre, utilisation de l’arme nucléaire).

Le 1er Ministre est le Chef du Gouvernement, il est nommé par le Président de la République.

Le 1er Ministre forme le Gouvernement (les ministres) et le soumet à l’accord du Président de la République puis au vote de l’Assemblée Nationale.

L’Assemblée Nationale est présidée par un Député élu à ce titre par l’ensemble des Députés.

Le Président de l’Assemblée Nationale est le 3ème personnage de l’État après le Président de la République et le Président du Sénat.

Le Sénat :

Il est constitué par les Sénateurs qui sont élus dans chaque Département.

Le Sénat est une assemblée politique.

Les Sénateurs sont élus par les «grands électeurs».

Il s’agit donc d’une élection au suffrage indirect.

Les «grands électeurs» sont :

· les élus régionaux (Conseillers Régionaux),

· les élus départementaux (Conseillers Généraux),

· les délégués des Communes (leur nombre est fonction du nombre d’habitants dans la Commune en question) qui sont désignés par les Conseillers Municipaux (à la proportionnelle dans les Communes de plus de 3 500 habitants).

Le nombre de Sénateurs est fonction du nombre d’habitants dans le Département concerné.

L’élection des Sénateurs se fait au Scrutin de liste à la proportionnelle à 2 tours dans les Départements qui doivent avoir 3 Sénateurs (ou plus) 

Dans les Départements qui ont moins de 3 Sénateurs ceux-ci  sont élus au scrutin uninominal avec 1 suppléant à 2 tours. 

Le suppléant remplace le Sénateur si celui-ci est nommé Ministre ou s’il meurt.

Les Sénateurs valident (ou non) les Lois votées par l’Assemblée Nationale.

Le Sénat est présidé par un Sénateur élu à ce titre par l’ensemble des Sénateurs. 

Le Président du Sénat est le 2ème personnage de l’Etat après le Président de la République.

Le Parlement :

Il est constitué par la réunion des 2 Chambres : Assemblée Nationale et Sénat.

Il se réunit à titre exceptionnel 

· sur convocation du Président de la République ou 

· suite à un vote de l’Assemblée Nationale et du Sénat sur le même ordre du jour.

Casey BLACK (États-Unis) 
ATELIER : Motiver vos étudiants avec un échange virtuel ! 


Cet atelier présente une gamme de possibilités pour mettre les étudiants en contacte avec leurs homologues dans d’autres pays afin de leur donner l’occasion d’utiliser le français comme langue de communication authentique et internationale.  A part des sites internets où on peut trouver des adresses méls (Francemonde, les services de l’AATF ou l’FIPF, etc.), on examinera les logiciels et services tels que NetMeeting, MSN Messenger, et Facebook qui permettent une communication riche, rapide, et efficace. 
Vladimira SINI (France)
CONFÉRENCES : 

1. Application du Cadre Européen Commun de Référence pour l’Apprentissage des Langues, dans le cadre de l’enseignement du français à un public adolescent. 

2.  Le DELF scolaire : vertus et limites des ouvrages d’entraînement à l’examen. 

ATELIERS : 
1. Activité communicative pour un public adolescent : enseigner la grammaire sous un mode ludique (niveaux A1 et A2 du Cadre Européen). 

2. Activité communicative pour tous publics : les représentations culturelles et symboliques de la France et des Français (du niveau B1 au C2 du Cadre Européen). 
Bruno BARON-RENAULT (France)

CONFÉRENCE : L’Union Européenne, est-elle en panne ?
 

Dès la chute du mur de Berlin, la question de l'élargissement de l'Union européenne (UE) aux pays d'Europe centrale et orientale s'est posée. Les responsables des pays-membres ont donc donné la priorité à la réforme des institutions communautaires, conçue comme un préalable à l'entrée des pays candidats dans l'Union. Le traité de Nice (2000) n'ayant pas adopté une solution satisfaisante, il a été décidé de donner une nouvelle impulsion à l'Union en créant une convention: constituée de représentants de l'UE et des pays candidats, elle a été chargée de réfléchir à l'avenir de la construction communautaire et de proposer de nouvelles orientations. En deux ans de travail intensif, la convention a abouti à un projet de "traité constitutionnel", définissant le nouveau cadre institutionnel de l'Union européenne élargie, sur lequel les électeurs des pays-membres et des pays-candidats devaient se prononcer.

 

L'échec du "oui" aux referendums organisés l'an dernier en France et aux Pays-Bas a-t-il mis l'UE en panne ? Plusieurs problèmes sont posés, sur lesquels les pays-membres sont divisés : la renégociation du traité constitutionnel; la relance de l'élargissement (de fortes réticences s'exprimant, notamment en France, sur l'entrée à moyen terme de la Turquie) ; la modernisation économique, qui passe en particulier par la réforme de la politique agricole commune. L'UE réussira-t-elle à trouver, dans tous ces domaines, un langage commun ?

 

ATELIER : Les relations entre la Fédération de Russie et l'Union européenne.
 

Il s'agira de faire le point sur ces rapports, en prenant en compte les résultats de l'accord conclu en 1994, et de débattre des perspectives de coopération ouvertes aux deux grands partenaires, un nouvel accord étant en cours de négociation. La Russie et l'UE ont-elles intérêt à centrer leur coopération sur des considérations relevant de la "real politik" (via, par exemple, le dialogue énergétique) ou ne doivent-elles pas faire une place croissante à un dialogue sur les valeurs communes qui devraient régir leurs relations ?

Valentine GROSJEAN (France)
ATELIERS : 

1. Emploi de l’article français (groupe  "débutant"). 

2. Emploi de l’article français (groupe " avancés "). 
3.  Étude des expressions imagées et des tournures spécifiques  utilisées dans les journaux de mode ou les textes publicitaires présentant le maquillage, la mode et les méthodes pour maigrir si chères aux Françaises. 
Régine BOUTÉGÈGE (Italie)

CONFÉRENCE : Entre civilisation et actualité.  

Quelle (s)  image (s) de la France et de l’espace francophone transmettre aux élèves de FLE?      

Après une brève introduction sur l’évolution des contenus de l’ enseignement de “civilisation”, je parlerai du problème du choix des thèmes à aborder, et du choix des documents à proposer aux élèves (selon leur âge et leur niveau); enfin je m’arrêterai sur l’intégration de cet enseignement pour développer les compétences en FLE (expression, compréhension écrite et orale).

ATELIER :  Un aspect de la France d’aujourd’hui : les banlieues. 


Un certain regard sur les Banlieues : le slam de Grand Corps malade (le texte Vu de ma fenêtre) et un extrait du film L’esquive de Abdellatif Kechiche.
Après avoir évoqué avec les participants l’actualité des banlieues transmise par les media, je proposerai ces deux documents, en donnant des “pistes didactiques” pour leur exploitation, en particulier des pistes linguistiques : le texte Vu de ma fenêtre est très riche (français standard, argot, verlan de la première et deuxième génération); l’extrait de l’Esquive que je proposerai montre comment une prof de français essaie de faire jouer du Marivaux à ses élèves, pour les faire sortir de leur “langage”, et par là leur permettre de “sortir” de leur banlieue..


 Jacques LEFÈBVRE (Belgique)
CONFÉRENCE : La politique de l'enseignement de la langue. 


Si le français est menacé il faut le défendre avec des arguments fondés, mettre en place une politique concertée des pays francophones, s’interroger sur la langue à enseigner et sur les méthodes à utiliser. Point sur la question en Belgique francophone.

ATELIERS : 
1. L'enseignement de l'expression orale et son évaluation. 

Quelques exercices en gradation : 
· Exposé court sur un sujet connu
· Réponse à des questions lors d’une interview
· Participation à un débat


Critères linguistiques et critères rhétoriques à envisager

2. L'étude d'un article de presse. 
Utilisation d’un magazine belge et de La Langue Française de Greta Tchesnovitskaia. Qu’est-ce qui fait d’un article de journal un genre spécifique ? Pistes pour une grammaire textuelle de l’article de presse. Rapport entre texte et photo.
3. Une façon amusante et efficace de schtroumpfer le français.

Les Schtroumpfs, qui sont-ils ? Ils sont bleus, ils sont comiques, ils sont belges et ils ont réinventé le texte à trous pour le plus grand plaisir des élèves ! 

Robert MASSART (Belgique)

CONFÉRENCE :  Le français DE Belgique ou le français EN Belgique ?

Contrairement à certaines idées reçues, le français que l’on parle en Belgique n’est pas «du belge», il s’agit du  français standard très légèrement différent de celui de Paris. Sur le territoire de ce qui est aujourd’hui la Belgique francophone, on parlait, avant l’implantation

du français, plusieurs dialectes romans et germaniques. Le français a commencé à pénétrer la société cultivée, les clercs, l’Église, vers le douzième siècle. Il s’est ensuite imposé lentement à toutes les couches de la population, avec des périodes de diglossie, et a  fini par atteindre les classes les plus modestes au cours du vingtième siècle, notamment grâce à l’école obligatoire. En Belgique, le français présente, par rapport au français central, un certain nombre de

particularismes qui touchent principalement le lexique et la prononciation (...) 

ATELIERS :

1. Bruxelles « cadre littéraire ». 


À l'inverse d'autres villes, comme New York, Rome ou Paris, Bruxelles

n'est entrée en littérature que très récemment. Elle n'a tout d'abord été qu'un simple alibi folklorique, dans des oeuvres à caractère régionaliste, pour servir ensuite d'authentique décor littéraire. Je me propose d'illustrer cette évolution à travers les oeuvres de quelques grands noms de la littérature française de Belgique, tels que Georges Simenon ou Jacqueline Harpman.

2. L'intercompréhension des langues romanes.

Depuis une quinzaine d'années maintenant, les chercheurs de plusieurs universités de France, d'Espagne ou d'Italie ont mis au point des méthodologies de plus en plus efficaces pour que des locuteurs étrangers, mais maitrisant tous au moins une langue néolatine, arrivent à se comprendre sans difficulté, à l'écrit et même à l'oral, en utilisant chacun leur propre langue. Je présenterai un bref aperçu théorique de ces recherches et de la méthode. Ensuite, le public sera invité à pratiquer un exercice d'intercompréhension vers certaines langues romanes à partir de sa connaissance de la langue française.
3. Travailler la poésie en classe de français.

L'atelier consistera à montrer aux collègues une série d'activités, d'exercices et de conseils dont l'objectif est de sensibiliser les élèves (initialement des élèves de

l'école primaire, FLM) à la poésie, plus exactement de leur permettre d'avoir une approche concrète, pratique et vivante de la dimension poétique du langage.
Francis JUSSERET (Belgique)

ATELIER : Les mots qu'on dit gros. 

Il s'agit d'un atelier de réflexion sur ce que l'on entend par "gros mots", la genèse de ceux-ci, les typologies, la "petite fabrique de gros mots", leur présence dans la littérature, leur intérêt dans l'enseignement. 

Serge ERARD (Suisse)
ATELIERS :
1. Activités pratiques autour des rectifications orthographiques.  


Cet atelier prolongera en partie les réflexions qui auront émergé lors de la table ronde. Il sera question, à travers des activités pratiques, d'examiner plus en détail les tolérances

admises en 1990 par l'Académie française, les règles qui les sous-tendent, le type de simplifications proposé et la logique qui a présidé à ces décisions de rectification.

2. La concordance des temps. 


Cet atelier proposera une démarche active de découverte (DADD). A partir de l'examen d'une nouvelle de fiction, il s'agira de repérer d'abord l'usage des temps dans un récit, ensuite de

comprendre la temporalité complexe ainsi construite, et enfin de réfléchir aux conséquences de ces observations sur l'enseignement de la concordance des temps.  

3. Le genre épistolaire.


Cet atelier traitera de genres épistolaires, de la lettre en particulier, dans ses aspects linguistiques (gestion des déictiques, polyphonie, dialogisme), littéraires et didactiques (liens lecture-écriture, pistes pour l'enseignement).

Pascal DAVET (Suisse)
ATELIERS :
1. Huysmans,  auteur à cheval sur deux siècles.  
Auteur multiple plutôt que complexe, Joris-Karl Huysamans a traversé le naturalisme de Zola pour finir dans un catholicisme strict après avoir écrit un grand roman (son grand roman) inclassable : À rebours. À travers quelques thèmes et passages de ses œuvres, il s’agira d’examiner l’évolution de cet écrivain exceptionnel.

2. La récupération des élèves en rupture.

Comment travailler en français avec des élèves qui refusent tout ce qui vient de l’école et font « exploser » leur classe ? Exemples et présentation de ce qui se fait dans la banlieue genevoise.

3. Travail d’argumentation à partir de BD et de discours historiques. 

Parvenir à exposer ses idées et convaincre un lecteur : propositions pour commencer le travail en argumentation dans des classes en se servant de quelques textes célèbres (Charles de Gaulle, p. ex.) et avec des supports de bandes dessinées.

4. Poésie et chansons.

Rappeler aux élèves que la chanson française existe et qu’elle est grande et qu’elle est belle ! Et découvrir les trésors que la rhétorique recèle de manière vivante avec quelques grands (Brel, Brassens) ou d’autres moins réputés (Lapointe).

Marc DRUESNE (France)
ATELIER : Quelle philosophie pour la paix? De son urgente nécessité pour nous à sa possibilité par nous. 


Sujet justifié  notamment par l'ultime vocation de l'Union de contribuer à la paix  entre nos deux peuples et ce faisant du continent et du monde.  Incitation à la réflexion avec la double visée théorique et pratique  (idées et systèmes et quoi faire?), la pédagogie y trouvant aussi son  compte. 

Roxane GAGNON (Québec)
CONFÉRENCE : Découverte du Canada

ATELIERS : 

1. Travailler l’oral en classe de français par l’improvisation.


L’atelier vise à présenter cette forme d’expression qu’est l’improvisation théâtrale et à montrer ses caractéristiques spécifiquement québécoises. Nous aurons l’occasion de pratiquer le genre, par des exercices d’exploration simples et amusants. Ayant circonscrit ce genre théâtral, nous serons à même de voir sa pertinence à l’école.  
2.   Enseigner-apprendre l’argumentation orale au secondaire. 


Après avoir délimité la problématique de l’enseignement-apprentissage de l’argumentation orale, nous proposerons des pistes didactiques pour travailler cet objet à partir du travail sur deux genres argumentatifs oraux : l’entretien d’embauche et le débat régulé. 

 









